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	A.
État(s) partie(s)

	Pour les candidatures multinationales, les États parties doivent figurer dans l’ordre convenu d’un commun accord.

	Arabie saoudite

	B.
Nom de l’élément

	B.1.
Nom de l’élément en anglais ou en français

Indiquez le nom officiel de l’élément qui apparaîtra dans les publications.
Ne pas dépasser 230 caractères

	Les connaissances et les pratiques liées à la culture du café Khawlani

	B.2.
Nom de l’élément dans la langue et l’écriture de la communauté concernée, 
le cas échéant

Indiquez le nom officiel de l’élément dans la langue vernaculaire qui correspond au nom officiel en anglais ou en français (point B.1).
Ne pas dépasser 230 caractères

	المعارف والمهارات المرتبطة بزراعة البن الخولاني

	B.3.
Autre(s) nom(s) de l’élément, le cas échéant
Outre le(s) nom(s) officiel(s) de l’élément (point B.1), mentionnez, le cas échéant, le/les autre(s) nom(s) de l’élément par lequel l’élément est également désigné.

	AL Khoulani, Safi, Al-Ani Nizwani Khanjar

	C.
Nom des communautés, des groupes ou, le cas échéant, des individus concernés

	Identifiez clairement un ou plusieurs communautés, groupes ou, le cas échéant, individus concernés par l’élément proposé.
Ne pas dépasser 170 mots

	Les montagnes de Khawlan se situent dans une région qui s’étend du sud de l’Arabie saoudite jusqu’au nord-ouest du Yémen et qui est traversée par la frontière. Elles sont habitées par des tribus qui avaient pour ancêtre Khawlan Bin Amir, d’où provient le nom de Khawlani. 
En Arabie saoudite, ces tribus constituent la communauté concernée, qui descend de Khawlan Bin Amir. Elles sont désignées par le nom de la province dans laquelle elles résident, dans la région de Jazan : les Malki d’Ad-Dayer Bani Malk, les Ardis d’Al-Aridhah, les Raithi d’Al-Raith, les Fayfis de Fayfa, ainsi que des tribus d'Al-Edabi et de Harub. 
Hussain Al-Malki, Faisal Al-Raithi, Jubran Al-Malki, Hussain Al-Fayfi et Yahiya Al-Malki sont des producteurs renommés de la région.

	D.
Localisation géographique et étendue de l’élément

	Fournissez des informations sur la présence de l’élément sur le(s) territoire(s) de l’(des) État(s) soumissionnaire(s), en indiquant si possible le(s) lieu(x) où il se concentre. Les candidatures devraient se concentrer sur la situation de l’élément au sein des territoires des États soumissionnaires, tout en reconnaissant l’existence d’éléments identiques ou similaires hors de leurs territoires. Les États soumissionnaires ne devraient pas se référer à la viabilité d’un tel patrimoine culturel immatériel hors de leur territoire ou caractériser les efforts de sauvegarde d’autres États.
Ne pas dépasser 170 mots

	Les montagnes de Khawlan s’étendent du sud de l’Arabie saoudite jusqu’au nord-ouest du Yémen. En Arabie saoudite, ces montagnes sont situées dans la région de Jazan. Les caféiers Khawlani poussent sur des terrasses de montagne et dans des vallées à une altitude de 1000 à 1800 mètres au-dessus du niveau de la mer. On les trouve sur les plateaux des provinces de Jazan : Ad-Dayer Bani Malik, Al-Aridhah, Al-Raith, Fayfa, Al-Edabi, Harub, Belghazi, Al-Ghazwani et Al-Qaisi.

	E.
Personne à contacter pour la correspondance 

	E.1. Personne contact désignée
Donnez le nom, l’adresse et les coordonnées d’une personne à qui toute correspondance concernant la candidature doit être adressée. Pour les candidatures multinationales, indiquez les coordonnées complètes de la personne qui est désignée par les États parties comme étant le contact pour toute correspondance relative à la candidature. 

	Titre (Mme/M., etc.) :

Mr

Nom de famille :

Alomar

Prénom :

Khalid 

Institution/fonction :

Ministry of Media, Head of ICH Deparment 

Adresse :

Riyadh 

Numéro de téléphone :

00966505216509

Adresse électronique :

kaomar@media.gov.sa



	E.2. Autres personnes contact (pour les candidatures multinationales seulement)
Indiquez ci-après les coordonnées complètes d’une personne de chaque État partie concerné, en plus de la personne contact désignée ci-dessus.

	---

	1.
Identification et définition de l’élément

	Pour le critère R.1, les États doivent démontrer que « l’élément est constitutif du patrimoine culturel immatériel tel que défini à l’article 2 de la Convention ».

	Cochez une ou plusieurs cases pour identifier le(s) domaine(s) du patrimoine culturel immatériel dans le(s)quel(s) se manifeste l’élément et qui peuvent inclure un ou plusieurs des domaines identifiés à l’article 2.2 de la Convention. Si vous cochez la case « autre(s) », préciser le(s) domaine(s) entre les parenthèses.
 les traditions et expressions orales, y compris la langue comme vecteur du patrimoine culturel immatériel 
 les arts du spectacle
 les pratiques sociales, rituels et événements festifs
 les connaissances et pratiques concernant la nature et l’univers
 les savoir-faire liés à l’artisanat traditionnel 
 autre(s)

	Cette section doit aborder toutes les caractéristiques significatives de l’élément, tel qu’il existe actuellement. Elle doit inclure notamment :
a. une explication de ses fonctions sociales et de ses significations culturelles actuelles, au sein et pour sa communauté ;
b. les caractéristiques des détenteurs et des praticiens de l’élément ;
c. tout rôle spécifique, notamment lié au genre, ou catégories de personnes ayant des responsabilités particulières à l’égard de l’élément ;
d. les modes actuels de transmission des connaissances et les savoir-faire liés à l’élément.
Le Comité doit disposer de suffisamment d’informations pour déterminer :
a. que l’élément fait partie des « pratiques, représentations, expressions, connaissances et savoir-faire – ainsi que les instruments, objets, artefacts et espaces culturels qui leur sont associés – » ;
b. que « les communautés, les groupes et, le cas échéant, les individus [le] reconnaissent comme faisant partie de leur patrimoine culturel » ; 
c. 
qu’il est « transmis de génération en génération, [et] est recréé en permanence par les communautés et groupes en fonction de leur milieu, de leur interaction avec la nature et de leur histoire » ; 
d. qu’il procure aux communautés et groupes concernés « un sentiment d’identité et de continuité » ; et
e. qu’il n’est pas contraire aux « instruments internationaux existants relatifs aux droits de l’homme ainsi qu’à l’exigence du respect mutuel entre communautés, groupes et individus, et d’un développement durable ».
Les descriptions trop techniques doivent être évitées et les États soumissionnaires devraient garder à l’esprit que cette section doit expliquer l’élément à des lecteurs qui n’en ont aucune connaissance préalable ou expérience directe. L’histoire de l’élément, son origine ou son ancienneté n’ont pas besoin d’être abordées en détail dans le dossier de candidature.

	(i) Fournissez une description sommaire de l’élément qui permette de le présenter à des lecteurs qui ne l’ont jamais vu ou n’en ont jamais eu l’expérience.
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Les connaissances et les savoir-faire liés à la culture du café Khawlani se manifestent dans les étapes suivantes :
1. Plantation : la procédure de culture commence par la plantation des graines dans des filets remplis de terre, qui restent dans un endroit frais et ombragé pendant 3 à 4 mois jusqu’à l’obtention d’un jeune plant. Il est ensuite transféré dans un sol labouré, sur des terrasses agricoles.
3. Récolte : les fruits apparaissent dans les 2 à 3 années qui suivent la plantation. Les petits fruits verts et ronds deviennent progressivement jaunes, orangés puis rouges. La couleur rouge indique que le fruit est prêt à être cueilli. La technique de cueillette consiste à prendre les fruits un par un, dans un mouvement de torsion afin de ne pas abîmer la branche, condition nécessaire à ce qu'elle porte des fruits la saison suivante. 
4. Taille : après la récolte, les arbres doivent être taillés afin d’éliminer les vieilles branches pour laisser la place à de nouvelles. 
5. Séchage : une fois récoltés, les fruits sont transportés sur le toit des maisons ou placés sur des lits de séchage, dans un endroit frais et ombragé, pour y sécher. Les graines devront être remuées jusqu’à ce qu’elles deviennent noires.
6. Décorticage : le fruit séché est placé sur une grande meule de pierre où un long cylindre en pierre vient l’écraser et séparer le grain de la coque, selon un procédé qui empêche le craquèlement du grain de café. Les grains de café décortiqués sont ensuite torréfiés puis moulus.
Les grains et les coques de café sont tous deux utilisés pour préparer les boissons traditionnelles que l’on sert au quotidien.

	(ii) Qui sont les détenteurs et les praticiens de l’élément ? Y-a-t-il des rôles spécifiques, notamment liés au genre, ou des catégories de personnes ayant des responsabilités particulières à l’égard de la pratique et de la transmission de l’élément ? Si c’est le cas, qui sont ces personnes et quelles sont leurs responsabilités ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Les principaux praticiens de l’élément sont les propriétaires (hommes ou femmes) qui héritent des terres. 724 caféiculteurs sont répertoriés dans la région de Jazan. 
Les rôles et les responsabilités sont répartis entre les membres de la famille selon leur sexe. Les hommes plantent les arbres et les taillent pour assurer leur croissance. Ils doivent principalement maîtriser les savoir-faire fondamentaux, consistant par exemple à assurer un bon équilibre de minéraux dans le sol, à prévenir les maladies ou à réparer les terrasses après la saison des pluies.
À la saison de la récolte, lorsque les fruits sont prêts à être cueillis, toute la famille (hommes, femmes et enfants) se retrouve dans les champs pour cueillir les fruits un par un. C’est une étape cruciale pour la protection de l’arbre, qui lui permettra de porter des fruits à la saison suivante. 
Pour le séchage, les hommes déposent les fruits sur le toit des maisons ou sur des lits de toile. Ils remuent ensuite les fruits tous les deux jours pour éviter la formation de moisissures sur les grains jusqu’à ce que toute l’eau se soit évaporée uniformément.
Lorsque les fruits ont séché, les femmes les décortiquent sur une meule de pierre selon un procédé qui permet de séparer le grain de la coque en empêchant le grain de craqueler. 
Les hommes et les femmes se chargent de torréfier puis de moudre les grains qui serviront à préparer le café.
Les jeunes participent aux différentes étapes et apprennent à cultiver et à transformer les grains de café, selon leur sexe et leur âge. Cela peut se faire dans la famille ou en apprentissage dans d'autres plantations.

	(iii) Comment les connaissances et les savoir-faire liés à l’élément sont-ils transmis de nos jours ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Les tribus de la région de Khawlan appliquent les savoir-faire et les techniques de culture du café Khawlani depuis plus de 300 ans. Ces savoir-faire et ces techniques se sont transmis d’une génération à l’autre par des méthodes éducatives non formelles comme l’observation et la formation pratique. 
Les familles encouragent les jeunes à travailler dans les champs. Ils commencent par des tâches mineures jusqu’à ce qu’ils aient développé les aptitudes et savoir-faire nécessaires à la culture des caféiers et à la transformation des grains de café. 
Les garçons accompagnent leur père dans leurs activités de plantation, de récolte, de séchage, de taille et de réparation des terrasses, tandis que les filles aident leur mère pour la cueillette, le décorticage et la mouture. Leur participation à la culture du café Khawlani garantit la transmission de la pratique de génération en génération. Ainsi, plus tard, les jeunes auront les connaissances et savoir-faire suffisants pour exploiter leurs propres plantations.
Avec le développement des champs de caféiers dans la région, certains jeunes sont devenus apprentis chez des maîtres caféiculteurs, où ils apprennent à cultiver le café Khawlani même si leur famille ne pratique pas cette activité. Cela leur permettra d'avoir leur propre plantation dans l'avenir.

	(iv) Quelles fonctions sociales et quelles significations culturelles l’élément a-t-il actuellement pour sa communauté ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Le café est un symbole de générosité en Arabie saoudite. Pour la communauté de la région de Khawlan, il est socialement important de préparer du café pour les visiteurs et les invités à partir des grains de café récoltés à la ferme, car c’est une marque d’honneur et de respect. Chaque ferme produit son propre café pour sa consommation quotidienne. Les grains restants sont vendus au marché pour en retirer un bénéfice financier. La culture du café Khawlani contribue à procurer un sentiment d’identité à la communauté et s’inscrit dans un développement durable.
La plantation et la transformation du café Khawlani encouragent la cohésion sociale dans la communauté locale. Lors de leurs fréquentes visites, les caféiculteurs échangent des connaissances grâce auxquelles ils améliorent leur savoir-faire. Les maîtres praticiens sont une précieuse source de conseils pour les autres producteurs.
Pendant la saison festive de la récolte, les producteurs se rassemblent pour s’entraider. Cette collaboration permet notamment de rompre la monotonie du travail. Les traditions orales sont perpétuées par le chant de poèmes en vers. Une personne chante et le groupe répète ses paroles pour créer un rythme harmonique tout en travaillant.

	(v) Existe-t-il un aspect de l’élément qui ne soit pas conforme aux instruments internationaux existants relatifs aux droits de l’homme ou à l’exigence du respect mutuel entre communautés, groupes et individus, ou qui ne soit pas compatible avec un développement durable ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	La région de Jazan se compose de seize provinces, dont six pratiquent la culture du café Khawlani. Les caféiculteurs sont très respectés et appréciés par les différents groupes de la région. La production de café Khawlani confère une véritable identité à la région de Jazan. 
Les connaissances et le savoir-faire de la culture et de la transformation du café Khawlani favorisent le respect au sein des membres de la communauté et des praticiens, en promouvant la cohésion sociale entre les membres de la famille et de la communauté. 
Ce travail exige une main d’œuvre abondante et des efforts collectifs pour accomplir les tâches nécessaires. La coopération entre les producteurs incite les groupes et les individus à collaborer afin de produire des quantités suffisantes de grains pour subvenir aux besoins financiers des praticiens et de leur famille. Cela encourage le respect mutuel entre les communautés, les groupes et les individus. 
La culture du café dans la communauté de Jazan ne présente donc aucun aspect qui ne soit pas conforme à un quelconque instrument international relatif aux droits de l’homme, à l’intégrité des personnes ou au développement durable.

	2.
Contribution à la visibilité et à la prise de conscience, et encouragement au dialogue

	Pour le critère R.2, les États doivent démontrer que « l’inscription de l’élément contribuera à assurer la visibilité, la prise de conscience de l’importance du patrimoine culturel immatériel et à favoriser le dialogue, reflétant ainsi la diversité culturelle du monde entier et témoignant de la créativité humaine ». Ce critère ne sera considéré comme satisfait que si la candidature démontre de quelle manière l’inscription éventuelle contribuerait à assurer la visibilité et la prise de conscience de l’importance du patrimoine culturel immatériel de façon générale, et pas uniquement de l’élément inscrit en tant que tel, et à encourager le dialogue dans le respect de la diversité culturelle.

	(i) Comment l’inscription de l’élément sur la Liste représentative du patrimoine culturel immatériel de l’humanité pourrait-elle contribuer à assurer la visibilité du patrimoine culturel immatériel en général (et pas uniquement de l’élément inscrit en tant que tel) et à sensibiliser à son importance ?
(i.a) Veuillez expliquer comment ceci serait réalisé au niveau local.
Minimum 120 mots et maximum 170 mots

	Le café Khawlani est considéré comme l’un des plus fins au monde. Il est décrit comme l’or vert de la région de Jazan.
L’inscription de l’élément augmentera la visibilité de la culture du café Khawlani en tant qu’élément du patrimoine culturel immatériel au niveau local, en faisant connaître les savoir-faire, les outils, les techniques et les pratiques de la culture du café Khawlani et d’autres traditions associées, par exemple orales. 
Elle incitera également les producteurs à développer leurs plantations. Cela leur permettra d’augmenter leur niveau de vie et celui de leurs familles, et encouragera ceux qui avaient abandonné leurs terres à s’y réinstaller et à les réexploiter. Par voie de conséquence, cela augmentera le nombre de membres de la communauté participants et encouragera les jeunes générations à s’intéresser à cette pratique.

	(i.b) Veuillez expliquer comment ceci serait réalisé au niveau national.
Minimum 120 mots et maximum 170 mots

	L’Arabie saoudite fait partie des plus gros consommateurs de café au monde. Les Saoudiens consomment du café au quotidien ainsi qu’à l'occasion d’événements sociaux. L’inscription sur la Liste représentative de la culture du café Khawlani, une tradition héritée des générations précédentes, contribuera à sa visibilité au niveau national. Elle permettra également de mettre en valeur d'autres pratiques du patrimoine culturel immatériel de la région, comme des vêtements traditionnels, des traditions orales et des rituels.
La population saoudienne en général ne sait pas que la région de Jazan est un important producteur de café. L’exposition médiatique mettra donc en lumière la culture du café Khawlani et rôle des praticiens et des détenteurs de cet élément.
L’inscription de la culture du café Khawlani renforcera l’identité culturelle locale de la région de Jazan, parmi la diversité culturelle d’Arabie saoudite. Elle encouragera le dialogue entre les membres de la communauté nationale.

	(i.c) Veuillez expliquer comment ceci serait réalisé au niveau international.
Minimum 120 mots et maximum 170 mots

	L’inscription sur la Liste représentative du patrimoine culturel immatériel de l’humanité pourrait sensibiliser différents groupes, individus et communautés dans le monde à l’importance des éléments liés aux connaissances et aux pratiques concernant la nature et l’environnement. 
L’inscription de l’élément sur la Liste représentative améliorera la visibilité internationale du patrimoine culturel immatériel d’Arabie saoudite. Le café étant cultivé dans le monde entier, elle favorisera l’échange international de connaissances entre les praticiens, qui pourront partager les savoir-faire et les techniques acquis sur leurs exploitations, notamment en participant à des expositions, à des conférences et à des festivals internationaux.

	(ii) Comment le dialogue entre les communautés, groupes et individus serait-il encouragé par l’inscription de l’élément ?
Minimum 120 mots et maximum 170 mots

	En Arabie saoudite, peu de gens ont connaissance des techniques, du savoir-faire, du temps et de l’énergie qu’investissent les caféiculteurs pour produire du café de grande qualité, cultivé et transformé entièrement à la main sur leurs terres. L’inscription mettra en valeur le patrimoine culturel immatériel et éveillera la curiosité du public quant à l’élément et au paysage spécifique de la région. Les montagnes de Jazan deviendront une destination culturelle pour les groupes et personnes intéressés, qui pourront échanger avec la population locale et découvrir la nature de la région.
L’inscription invitera les habitants d’autres régions à interagir avec les praticiens et les détenteurs afin de promouvoir l’élément, en encourageant le dialogue entre les communautés, groupes et individus concernés.

	(iii) Comment la créativité humaine et le respect de la diversité culturelle seraient-ils favorisés par l’inscription de l’élément ?
Minimum 120 mots et maximum 170 mots

	Autrefois, l’utilisation du café Khawlani se limitait uniquement à la préparation locale de café légèrement torréfié. Mais avec le développement des techniques de torréfaction, les amateurs de café ont découvert que le café Khawlani pouvait également se déguster plus fortement torréfié. Cette découverte a donné naissance à de nouvelles activités culturelles dans la communauté. Les producteurs locaux ont également mis au point de nouveaux conditionnements qui garantissent la fraîcheur du café. Ces nouveaux conditionnements, dont les motifs locaux s'inspirent du milieu environnant, mentionnent le nom du producteur et mettent ainsi en valeur les praticiens et leur tribu. Ces nouvelles pratiques et ces nouveaux savoir-faire associés au café Khawlani promeuvent la créativité humaine.
De ce fait, l’inscription de l’élément favorisera le respect de la diversité culturelle dans un large éventail de communautés, s’agissant de pratiques culturelles associées à la région, par exemple les traditions orales et les rituels sociaux du café.

	3.
Mesures de sauvegarde

	Pour le critère R.3, les États doivent démontrer que « des mesures de sauvegarde qui pourraient permettre de protéger et de promouvoir l’élément sont élaborées ».

	3.a.
Efforts passés et en cours pour sauvegarder l’élément

	(i) Comment la viabilité de l’élément est-elle assurée par les communautés, groupes et, le cas échéant, les individus concernés ? Quelles initiatives passées et en cours ont été prises à cet égard ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Les pratiques relatives à la plantation des caféiers Khawlani se transmettent par l’éducation non formelle. Les producteurs se chargent de former leurs enfants ou leurs jeunes apprentis aux outils et techniques adaptés. 
En 2018, deux jeunes photographes de la région ont décidé de s’installer dans une des plantations de café Khawlani pour réaliser un documentaire sur le caféiculteur Jubran Al-Khaldi. L’un des photographes, Hosain Daghriri, relate cette expérience ainsi que le processus sur un blog, dans lequel il salue les efforts et le savoir-faire requis pour cultiver du café Khawlani.
Le gouverneur de la province d’Ad-Dayer a demandé aux producteurs de café Khawlani de créer un festival annuel où les praticiens pourraient présenter, promouvoir et échanger des connaissances et des informations sur les pratiques traditionnelles et les mesures de sauvegarde. Le festival du café d’Ad-Dayer s’est ainsi déroulé pour la première fois en 2013 et continue d’être organisé. 
Certains outils traditionnels anciens ont été modernisés afin de les rendre plus efficaces. Certains caféiculteurs ont pris l’initiative de créer une collection privée qui rassemble des outils traditionnels. C’est le cas, par exemple, du musée Jabal Talan d’Ad-Dayer, propriété de Jubran Sulaiman Al-Malki.
De plus, cinq cafés-restaurants du pays (Elixer, Qaf, Makana, Mad et Camel Step), ouverts par de jeunes entrepreneurs, proposent du café Khawlani pour soutenir les producteurs locaux.

	Cochez une ou plusieurs cases pour identifier les mesures de sauvegarde qui ont été ou sont prises actuellement par les communautés, groupes ou individus concernés.
 transmission, essentiellement par l’éducation formelle et non formelle
 identification, documentation, recherche
 préservation, protection 
 promotion, mise en valeur
 revitalisation

	(ii) Comment les États parties concernés ont-ils sauvegardé l’élément ? Précisez les contraintes externes ou internes, telles que des ressources limitées. Quels sont les efforts passés et en cours à cet égard ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	La municipalité de Jazan et le gouverneur d’Ad-Dayer ont approuvé et soutenu le premier festival du café, à la demande de nombreux groupes de producteurs. Ce festival, organisé dans la province d’Ad-Dayer, a été l’occasion pour les producteurs de rencontrer le public. En 2018, 50 000 visiteurs y ont assisté, ce qui a clairement permis de faire connaître les efforts investis dans la culture du café. 
En 2017, Aramco, en collaboration avec l’association caritative Al Bir d’Ad-Dayer, a lancé une initiative pour soutenir les producteurs de café Khawlani. Le but était de sauvegarder l’élément à travers la formation de plus de 500 producteurs, consistant à développer les savoir-faire et les techniques de plantation et d’irrigation des jeunes plants de café. 
L’initiative d’Aramco entendait aussi aider les producteurs à résoudre un de leurs problèmes majeurs, à savoir le manque d’eau pour l’irrigation, dû à la nature des sols. Ils ont fourni des citernes d’eau à plus de 80 exploitations de la région afin d’augmenter le nombre d’arbres plantés.  À ce jour, ils continuent de fournir des citernes à davantage de producteurs.

	Cochez une ou plusieurs cases pour identifier les mesures de sauvegarde qui ont été ou sont prises actuellement par l’(les) État(s) partie(s) eu égard à l’élément.
 transmission, essentiellement par l’éducation formelle et non formelle
 identification, documentation, recherche
 préservation, protection
 Promotion, mise en valeur
 revitalisation

	3.b.
Mesures de sauvegarde proposées
Cette section doit identifier et décrire les mesures de sauvegarde qui seront mises en oeuvre, et tout particulièrement celles qui sont supposées protéger et promouvoir l’élément. Les mesures de sauvegarde doivent être décrites en termes d’engagement concret des États parties et des communautés et non pas seulement en termes de possibilités et potentialités.

	(i) Quelles mesures sont proposées pour faire en sorte que la viabilité de l’élément ne soit pas menacée à l’avenir, en particulier du fait des conséquences involontaires produites par l’inscription ainsi que par la visibilité et l’attention particulière du public en résultant ?
Minimum 570 mots et maximum 860 mots

	La viabilité des connaissances et des pratiques liées à la culture du café Khawlani dépend de la protection des caféiers eux-mêmes. Des mesures de sauvegarde doivent donc être prises pour assurer la durabilité et la continuité de la plantation de caféiers dans la région, afin d'encourager la communauté à préserver les savoir-faire et les techniques dont elle aura hérité et à continuer de les appliquer. 
Les idées et les projets proposés pour assurer la viabilité de l’élément sont les suivants : 
1. La communauté souhaite mettre en place une Société du café spécialisée pour planter des caféiers. Ce projet a été lancé par les producteurs de la région pour assurer la viabilité de l’élément. La société espère obtenir des capitaux d’investissement du gouvernement ou du secteur privé pour financer la plantation de caféiers Khawlani et construire des routes qui faciliteraient l’accès aux terres. Elle souhaite également créer une base de données répertoriant tous les producteurs en activité de la région afin de leur donner accès à un appui logistique, financier et éducatif et leur proposer des formations pour améliorer leur savoir-faire et leurs techniques de plantation des caféiers Khawlani.
2. L’un des principaux problèmes auquel sont confrontés les producteurs de la région est celui de l’irrigation. À Feyfa, les membres du centre culturel de la province ont créé un comité composé de producteurs, d’ingénieurs et d’amateurs pour réfléchir à des moyens d’améliorer le processus d’irrigation des terres. Ce comité développe actuellement un mécanisme à base de réservoirs d’eau souterraine sous pression qui distribue l’eau via des systèmes d’irrigation, pour pallier les difficultés que rencontrent les producteurs lorsqu’ils transportent l’eau dans les terrasses agricoles. 
3. Après la réalisation du documentaire d’Hosain Daghriri et de son camarade Awad Al-Hamazani à Ad-Dayer, un accord a été conclu avec 23 producteurs parallèlement à la location de deux bâtiments abandonnés à proximité des plantations. Ces bâtiments seront transformés en éco-gîtes appelés « Makana » pour accueillir les visiteurs dans la région. L’objectif est de les plonger au cœur des pratiques de plantation et de récolte du café Khawlani, aux côtés des producteurs, tout au long de leur séjour. Cela devrait permettre de soutenir la culture du café Khawlani et d’encourager le dialogue entre les producteurs et les visiteurs.
Le projet prévoit également de créer une marque de café sous laquelle il sera distribué et vendu dans le pays, pour soutenir les producteurs et promouvoir l’identité de la communauté. Les bénéfices qu’en retireront les producteurs les encourageront à développer leurs plantations, ce qui favorisera la continuité et la durabilité de l’élément. Un projet a ainsi été élaboré pour soutenir les plantations de café Khawlani. 
4. La Coopérative pour la formation professionnelle et technique, un établissement d’enseignement public, prépare actuellement de nouveaux cours de formation pour former un plus grand nombre de jeunes au travail dans les champs. Cela permettra de résorber la pénurie de main d’œuvre qualifiée. 
5. Le Ministère de l’environnement, de l’eau et de l’agriculture, en collaboration avec des coopératives locales, a lancé une initiative pour restaurer les terrasses agricoles et collecter les eaux de pluie pour l’irrigation. L’objectif de ce projet est d’améliorer les infrastructures en construisant et en rénovant les murs de soutènement des terrasses ainsi que les réservoirs en béton destinés à la collecte des eaux de pluie. Des pompes à eau ainsi qu’un réseau d'irrigation seront également installés.

	(ii) Comment les États parties concernés soutiendront-ils la mise en œuvre des mesures de sauvegarde proposées ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Les mesures de sauvegarde proposées ci-dessus ont pour but d'assurer la viabilité de l’élément au-delà du résultat de l’inscription, laquelle a été proposée principalement par les membres de la communauté et les praticiens de l’élément. Or, chaque projet a besoin du soutien d’organismes gouvernementaux pour assurer la stabilité financière et la longévité des actions proposées : 
1. L’octroi de licences et l’autorisation officielle pour lancer la Société du café proposée par la communauté doivent être traités par le Ministère du travail et du développement social. Ce dernier accorde un soutien financier à chaque société pour garantir sa continuité.
2. La communauté de Fefya nécessite un soutien financier et logistique du Ministère de l’environnement, de l’eau et de l’agriculture pour mettre en œuvre le projet proposé.
3. Le concept de « Makana » a été présenté au Ministère de l’environnement, de l’eau et de l’agriculture en vue de servir de modèle à d’autres régions du pays et d’être progressivement utilisé par des exploitations agricoles de toute l’Arabie saoudite, avec une promotion et un financement du ministère.

	(iii) Comment les communautés, groupes ou individus ont-ils été impliqués dans la planification des mesures de sauvegarde proposées, y compris en terme de rôle du genre, et comment seront-ils impliqués dans leur mise en œuvre ?
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Les mesures de sauvegarde exposées ci-dessus émanent des membres de la communauté et seront mises en œuvre par les hommes et les femmes qui détiennent les terres, s’agissant des principales personnes concernées par les plantations de café Khawlani dans la région.
La mise en œuvre des mesures de sauvegarde proposées ne peut se faire sans l’implication des membres de la communauté, étant donné que les terres et les arbres leur appartiennent personnellement et que l’accès à l’élément se fait par leur intermédiaire. 
Pour valider l’implication de la communauté dans la planification des mesures de sauvegarde proposées, chaque province a recueilli des renseignements sur les producteurs, comme leur nom, leur sexe, leurs coordonnées, la surface de leurs terres et leur nombre d’arbres, afin de garantir leur implication dans l’ensemble des mesures de sauvegarde proposées pour l’élément. Ces bases de données permettent d’organiser régulièrement des réunions pour entendre les producteurs et leurs préoccupations, fournir des solutions et noter les mesures de sauvegarde qu’ils proposent.

	3.c.
Organisme(s) compétent(s) impliqué(s) dans la sauvegarde
Indiquez le nom, l’adresse et les coordonnées de/des organisme(s) compétent(s), et le cas échéant, le nom et le titre de la (des) personne(s) qui est/sont chargée(s) au niveau local de la gestion et de la sauvegarde de l’élément.

	Nom de l’organisme :

Ministry of Media 

Nom et titre de la personne à contacter :

Mr.Khalid Alomar, Head of ICH Deparment  

Adresse :

Riyadh

Numéro de téléphone :

00966505216509

Adresse électronique :

kaomar@media.gov.sa

Autres informations pertinentes :

Saudi Heritage Preservation Soceity, Rehaf Gassas, Projects Department Advisor, Riyadh, 00966544609749, rgassas@shps.org.sa


	4.
Participation et consentement des communautés dans le processus de candidature

	Pour le critère R.4, les États doivent démontrer que « l’élément a été soumis au terme de la participation la plus large possible de la communauté, du groupe ou, le cas échéant, des individus concernés et avec leur consentement libre, préalable et éclairé ».

	4.a.
Participation des communautés, groupes et individus concernés dans le processus de candidature

Décrivez comment la communauté, le groupe et, le cas échéant, les individus concernés ont participé activement à toutes les étapes de la préparation de la candidature, y compris au sujet du rôle du genre.
Les États parties sont encouragés à préparer les candidatures avec la participation de nombreuses autres parties concernées, notamment, s’il y a lieu, les collectivités locales et régionales, les communautés, les organisations non gouvernementales, les instituts de recherche, les centres d’expertise et autres. Il est rappelé aux États parties que les communautés, groupes et, le cas échéant, les individus dont le patrimoine culturel immatériel est concerné sont des acteurs essentiels dans toutes les étapes de la conception et de l’élaboration des candidatures, propositions et demandes, ainsi que lors de la planification et la mise en œuvre des mesures de sauvegarde, et ils sont invités à mettre au point des mesures créatives afin de veiller à ce que leur participation la plus large possible soit établie à chacune des étapes, tel que requis par l’article 15 de la Convention.
Minimum 340 mots et maximum 570 mots

	En 2018, plusieurs réunions ont eu lieu, en présence de personnes connues, au sujet de la plantation de café Khawlani dans la région. Ces réunions avaient pour but d’identifier l’élément, de préciser son étendue géographique et de définir la communauté concernée afin de commencer à préparer le dossier de candidature. Elles ont débouché sur la création d’un plan comprenant les provinces qui seront concernées, les plantations à visiter et les différentes techniques assurant la plus vaste couverture possible de l’élément dans la région. La communauté a fourni de la documentation et des supports de recherche afin d'établir l’inventaire, qui a servi à compléter le formulaire de candidature. La communauté locale a invité l’équipe de travail à visiter les exploitations et à observer le processus de plantation et de culture du café Khawlani.
En janvier 2019, les visites sur le terrain ont été menées par les équipes de projet de la Société de préservation du patrimoine saoudien, une organisation non gouvernementale saoudienne, en collaboration avec des membres de la communauté et les gouverneurs des provinces. Deux réunions ont ensuite été organisées avec les praticiens concernés par l’élément, durant lesquelles un grand nombre de producteurs de café Khawlani venus de différentes provinces ont été présentés. Ces réunions avaient pour but d’expliquer le processus de candidature à la communauté des praticiens et de les faire participer.
Au regard des pratiques coutumières traditionnelles des communautés locales, les praticiennes ont préféré ne pas assister aux réunions. Les équipes les ont donc rencontrées chez elles pour avoir l’occasion de leur expliquer le processus de candidature et d’obtenir leur consentement libre, préalable et éclairé. 
Le formulaire de candidature a été traduit en arabe et transmis au Dr. Faisal Al Tomaihi, un membre de la communauté de Jazan, chargé de le soumettre à l’approbation des membres de la communauté quant aux renseignements sur les savoir-faire et les pratiques liés à la culture du café Khawlani.

	4.b.
Consentement libre, préalable et éclairé à la candidature

Le consentement libre, préalable et éclairé de la communauté, du groupe ou, le cas échéant, des individus concernés par la proposition de l’élément pour inscription peut être démontré par une déclaration écrite ou enregistrée, ou par tout autre moyen, selon le régime juridique de l’État partie et l’infinie variété des communautés et groupes concernés. Le Comité accueillera favorablement une diversité de manifestations ou d’attestations de consentement des communautés au lieu de déclarations standard et uniformes. Les preuves du consentement libre, préalable et éclairé doivent être fournies dans l’une des langues de travail du Comité (anglais ou français), ainsi que dans la langue de la communauté concernée si ses membres parlent des langues différentes de l’anglais ou du français.
Joignez au formulaire de candidature les informations faisant état d’un tel consentement en indiquant ci-dessous quels documents vous fournissez, comment ils ont été obtenus et quelles formes ils revêtent. Indiquez aussi le genre des personnes donnant leur consentement.
Minimum 170 mots et maximum 280 mots

	Suite aux réunions et aux multiples rencontres avec les producteurs, les productrices et les membres de la communauté, des formulaires de consentement ont été recueillis dans plusieurs provinces de Jazan : Al Dayer Bani Malik (montagne d’Alsalama), Alaredhah (Jabal Sala), Alaidabi (Jabal Masyada), Faifa, Horoob, Alraith. Les documents ci-joints faisant état du consentement de la communauté consistent en 57 formulaires (remplis par 149 producteurs) traduits d’arabe en anglais par un bureau de traduction certifié. 
Ces formulaires de consentement ont été recueillis auprès des producteurs lors des réunions de la communauté, où de nombreux détails leur ont été communiqués sur le processus de candidature, de sorte qu’ils ont pu donner leur consentement libre, préalable et éclairé.  D’autres consentements ont été recueillis lors des visites dans les exploitations et après avoir rencontré les familles. Les producteurs et leur famille ont manifesté un grand intérêt pour l’inscription des savoir-faire et des pratiques liés à la culture du café Khawlani en tant qu’élément du patrimoine culturel immatériel sur la Liste représentative de l’UNESCO.
Les formulaires de consentement sont fournis sous forme écrite ; le processus d’explication de la procédure de candidature et de recueil des consentements est décrit dans la vidéo jointe au dossier.

	4.c.
Respect des pratiques coutumières en matière d’accès à l’élément

L’accès à certains aspects spécifiques du patrimoine culturel immatériel ou à des informations le concernant est quelquefois limité par les pratiques coutumières dictées et dirigées par les communautés afin, par exemple, de préserver le secret de certaines connaissances. Si de telles pratiques existent, démontrez que l’inscription de l’élément et la mise en œuvre des mesures de sauvegarde respecteraient pleinement de telles pratiques coutumières qui régissent l’accès à des aspects spécifiques de ce patrimoine (cf. article 13 de la Convention). Décrivez toute mesure spécifique qui pourrait être nécessaire pour garantir ce respect.
Si de telles pratiques n’existent pas, veuillez fournir une déclaration claire de plus de 60 mots spécifiant qu’il n’y a pas de pratiques coutumières régissant l’accès à cet élément.
Minimum 60 mots et maximum 280 mots

	Il n'existe pas de pratique coutumière régissant l’accès à l’élément, puisque la communauté des praticiens a volontiers fourni des informations sur ses savoir-faire et ses techniques. Les praticiens sont également disposés à permettre aux visiteurs, aux amateurs, aux chercheurs, aux journalistes et à toute autre personne intéressée par l’élément d’y accéder afin de découvrir et de comprendre les connaissances et les savoir-faire liés à la plantation de café Khawlani.

	4.d.
Organisme(s) communautaire(s) ou représentant(s) des communautés concerné(s)

Indiquez les coordonnées complètes de chaque organisme communautaire ou représentant des communautés, ou organisation non gouvernementale concerné par l’élément, telles qu’associations, organisations, clubs, guildes, comités directeurs, etc. :
a. Nom de l’entité
b. Nom et titre de la personne contact
c. Adresse
d. Numéro de téléphone
e. Adresse électronique
f. Autres informations pertinentes

	a. Saudi Heritage Preservation Society 
b. Rehaf Hamza Gassas, Project Advisor
c. Riyadh
d. 00966544609749
e. rgassas@shps.org.sa
a. Al Bir Society 
b. Yehiya AlMalki, initiative Supervisor  
c. Jazan 
e. jam21233@yahoo.com

	5.
Inclusion de l’élément dans un inventaire

	Pour le critère R.5, les États doivent démontrer que l’élément est identifié et figure dans un inventaire du patrimoine culturel immatériel présent sur le(s) territoire(s) de(s) l’État(s) partie(s) soumissionnaire(s) en conformité avec les articles 11.b et 12 de la Convention.
L'inclusion de l’élément proposé dans un inventaire ne doit en aucun cas impliquer ou nécessiter que l'(les) inventaire(s) soit (soient) terminé(s) avant le dépôt de la candidature. Un État partie soumissionnaire peut être en train de dresser ou de mettre à jour un ou plusieurs inventaires, mais doit avoir déjà dûment intégré l’élément dans un inventaire en cours.

Fournissez les informations suivantes :

(i) Nom de l’(des) inventaire(s) dans lequel (lesquels) l’élément est inclus :
1.
Inventaire national du patrimoine culturel immatériel 
2.
IHSAI : inventaire du patrimoine immatériel d’Arabie saoudite
(ii) Nom du (des) bureau(x), agence(s),organisation(s) ou organisme(s) responsable(s) de la gestion et de la mise à jour de (des) l’inventaire(s), dans la langue originale et dans une version traduite si la langue originale n’est ni l’anglais ni le français :  
1.
Ministère des médias 
2.
Société de préservation du patrimoine saoudien
 (iii) Numéro(s) de référence et nom(s) de l’élément dans l’ (les) inventaire(s) concerné(s) :  
1.
07/004 
2.
Les connaissances et les pratiques concernant la nature et l’univers : les connaissances et les pratiques liées à la plantation de caféiers Khawlani
(iv) Date d’inclusion de l’élément dans l’(les) inventaire(s) (cette date doit être antérieure à la soumission de cette candidature) :
1.
10/01/2019 
2.
07/03/2019
(v) Expliquez comment l’élément a été identifié et défini, y compris en mentionnant comment les informations ont été collectées et traitées, « avec la participation des communautés, des groupes et des organisations non gouvernementales pertinentes » (article 11.b) dans le but d’être inventorié, avec une indication sur le rôle du genre des participants. Des informations additionnelles peuvent être fournies pour montrer la participation d’instituts de recherche et de centres d’expertise (230 mots maximum). 
En 2018, un inventaire a été réalisé avec la participation des communautés, en collaboration avec les membres de la communauté locale et les parties prenantes, afin de présenter dans la plus grande mesure possible l’élément dans la région et impliquer toute la communauté, sans exclure qui que ce soit. Les formulaires d’inventaire ont été utilisés pour définir et relever des informations détaillées sur l’élément, du début jusqu’à l’étape finale. Des documents audiovisuels (photos, vidéos, enregistrements vocaux) ont été collectés par la communauté.
Les producteurs, hommes et femmes, ont participé à l’identification des informations nécessaires sur les connaissances et les pratiques liées à la plantation de caféiers Khawlani pour l’inventaire.
(vi) Expliquez comment l’(les) inventaire(s) est (sont) régulièrement mis à jour, en incluant des informations sur la périodicité et les modalités de mise à jour. On entend par mise à jour l’ajout de nouveaux éléments mais aussi la révision des informations existantes sur le caractère évolutif des éléments déjà inclus (article 12.1 de la Convention) (115 mots maximum).    
L’inventaire est régulièrement mis à jour à l’aide des coordonnées collectées lors du premier inventaire des praticiens, par les ONG, les sociétés locales et les parties prenantes de la région.  Chaque entité est tenue de remettre des rapports périodiques après ses visites sur le terrain, effectuées tous les 2 à 3 ans pour suivre l’évolution potentielle de l’élément inventorié.
(vii) Fournissez en annexe la preuve documentaire faisant état de l’inclusion de l’élément dans un ou plusieurs inventaires du patrimoine culturel immatériel présent sur le(s) territoire(s) de l’(des) État(s) partie(s) soumissionnaire(s), tel que défini dans les articles 11.b et 12 de la Convention. Cette preuve doit inclure au moins le nom de l’élément, sa description, le(s) nom(s) des communautés, des groupes ou, le cas échéant, des individus concernés, leur situation géographique et l’étendue de l’élément.
a. Si l’inventaire est accessible en ligne, indiquez les liens hypertextes (URL) vers les pages consacrées à l’élément (indiquez ci-dessous au maximum 4 liens hypertextes). Joignez à la candidature une version imprimée (pas plus de 10 feuilles A4 standard) des sections pertinentes du contenu de ces liens. Les informations doivent être traduites si la langue utilisée n’est ni l’anglais ni le français. 

b. Si l’inventaire n’est pas accessible en ligne, joignez des copies conformes des textes (pas plus de 10 feuilles A4 standard) concernant l’élément inclus dans l’inventaire. Ces textes doivent être traduits si la langue utilisée n’est ni l’anglais ni le français.
Indiquez quels sont les documents fournis et, le cas échéant, les liens hypertextes :
1. Des copies exactes de l’inventaire du ministère sont jointes en arabe et en anglais. 
2. www.IHSAISHPS.com


	6.
Documentation

	6.a.
Documentation annexée (obligatoire)

Les documents ci-dessous sont obligatoires et seront utilisés dans le processus d’évaluation et d’examen de la candidature. Les photos et le film pourront également être utiles pour d’éventuelles activités visant à assurer la visibilité de l’élément s’il est inscrit. Cochez les cases suivantes pour confirmer que les documents en question sont inclus avec la candidature et qu’ils sont conformes aux instructions. Les documents supplémentaires, en dehors de ceux spécifiés ci-dessous ne pourront pas être acceptés et ne seront pas retournés.

	 
preuve du consentement des communautés, avec une traduction en anglais ou en français si la langue de la communauté concernée est différente de l’anglais ou du français
 
document attestant de l’inclusion de l’élément dans un inventaire du patrimoine culturel immatériel présent sur le(s) territoire(s) de l’(des) État(s) soumissionnaire(s), tel que défini dans les articles 11 et 12 de la Convention ; ces preuves doivent inclure un extrait pertinent de l’(des) inventaire(s) en anglais ou en français ainsi que dans la langue originale si elle est différente
 
10 photos récentes en haute résolution
 
octroi(s) de droits correspondant aux photos (formulaire ICH-07-photo)
 
film vidéo monté (de 5 à 10 minutes), sous-titré dans l’une des langues de travail du Comité (anglais ou français) si la langue utilisée n’est ni l’anglais ni le français
 
octroi(s) de droits correspondant à la vidéo enregistrée (formulaire ICH-07-vidéo)

	6.b.
Liste de références documentaires (optionnel)

Les États soumissionnaires peuvent souhaiter donner une liste des principaux ouvrages de référence publiés, tels que des livres, des articles, du matériel audiovisuel ou des sites Internet qui donnent des informations complémentaires sur l’élément, en respectant les règles standards de présentation des bibliographies. Ces travaux publiés ne doivent pas être envoyés avec la candidature.

Ne pas dépasser une page standard

	1.
Booklet on Planting and Producing Arabic Coffee, By Al-Habib Mohamad Khamerah, Prof. Dr.; Al-Taib Al-Tonkati, Dr.; Dhaif Allah Bin Ahmed Mera’e. 
A production by the Ministry of Environment, Water, and Agriculture in the region of Jazan. 
2.
Bun Jazan Ela Al-Wajeha, Abulaziz Al-Raithi. 
Article in Terhal Magizine, edition no. 87, Dec 2018 
http://www.tirhal.com/details/dt/Detail/ItemID/632/privacypolicy
3.
Aramco Development Project to provide water irrigation. 
https://www.saudiaramco.com/ar/news-media/news/2018/jazan-coffee-beans-product 
4.
Hosain Daghrir’s Blog & documentary 
https://www.youtube.com/watch?v=rjxSfunHFLE  
https://vanoos.com/vanoos/travel/aldayer-coffee  

	7.
Signature(s) pour le compte de l’(des) État(s) partie(s)

	La candidature doit être signée par un responsable habilité pour le compte de l’État partie, avec la mention de son nom, son titre et la date de soumission.
Dans le cas des candidatures multinationales, le document doit comporter le nom, le titre et la signature d’un responsable de chaque État partie soumissionnaire.

	Nom :

Abdullah Alkenani
Titre :
General supervisor of the Ministry of Media’s agency for Cultural Affairs
Date :
5 septembre 2019 (version révisée)

Signature :
<signé>
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